
AUVERGNE-RHÔNE-ALPES

Des inquiétudes persistantes pour l'économie 
régionale, malgré des signaux favorables sur l’emploi

En Auvergne-Rhône-Alpes, les indicateurs économiques du deuxième trimestre 2025 sont 
contrastés. Le volume d’heures rémunérées par les entreprises témoigne d’une activité en recul sur 
chaque mois du trimestre. À l’inverse, l’emploi augmente à nouveau après deux trimestres de 
baisse, mais du seul fait du secteur privé, et plus particulièrement des services marchands. L’emploi 
intérimaire progresse à nouveau après plus de deux ans de constante diminution. Le taux de 
chômage croît toutefois légèrement.
Le nombre de permis de construire augmente de façon spectaculaire, ouvrant enfin des 
perspectives favorables pour la construction, tandis que les mises en chantier présentent une 
évolution positive mais timide. Les créations d’entreprises progressent assez fortement dans tous 
les secteurs, aussi bien pour le régime du micro-entrepreneuriat que pour les autres régimes. La 
fréquentation touristique dans l’hôtellerie croît, mais moins qu’au niveau national.

La baisse de l’activité économique se poursuit au 
deuxième trimestre 

L’activité économique régionale, estimée par le nombre d’heures 
rémunérées par les entreprises, est de nouveau en retrait au 
deuxième trimestre 2025 par rapport au même trimestre un an 
plus tôt. Ce recul confirme la baisse engagée en début d’année 
(-0,3 % après -0,4 % au premier trimestre). La même tendance s’e 
retrouve au plan national (-0,5 % après -0,4 %), où la stabilité 
observée au cours du mois de juin ne compense pas les résultats 
en berne d’avril et de mai. Dans la région, ce ralentissement de 
l’activité est porté par un nouveau repli du volume d’heures 
enregistrées dans la construction (-1,6 %), dans l’industrie (-0,4 %) et 
les services marchands (-0,3 %). Seul le secteur des services non 
marchands progresse au cours de ce trimestre (+0,7 %).  figure 1.

L’emploi salarié repart à la hausse

En Auvergne-Rhône-Alpes, l’emploi salarié augmente légèrement au 
deuxième trimestre 2025 (+0,3 %), après deux trimestres 
consécutifs de baisse, tout comme au plan national (+0,2 %). Cette 
hausse représente 8 200 emplois salariés supplémentaires dans la 
région en trois mois. L’emploi privé rebondit de 0,3 %, après un 
recul de 0,2 % (soit +8 300 emplois après -4 900), et explique 
entièrement cette évolution. Dans la fonction publique, l’emploi 
salarié reste stable au deuxième trimestre 2025 : -0,0 % après 
+0,1 % au premier trimestre figure 2. 
L’emploi progresse dans tous les départements ce trimestre, mais 
plus particulièrement en Haute-Savoie (+2 200 emplois), dans le 
Rhône (+1 600) et la Drôme (+1 100).

 1. Évolution par secteur du nombre d'heures rémunérées 
par rapport au même mois de l’année précédente

Note : Ensemble des heures rémunérées des salariés y compris les heures supplémentaires, 
ainsi que les absences pour lesquelles le salarié est rémunéré. Le dernier mois est provisoire.
Champ : Secteur privé hors secteur agricole en Auvergne-Rhône-Alpes.
Source : DSN - traitement provisoire, Insee.

Sur un an, la région gagne 5 200 emplois salariés. La hausse de 
l’emploi public explique les deux tiers de cette tendance : il 
augmente de 0,5 %, soit +3 500 emplois, une tendance commune 
avec le niveau national (+0,4 % pour 23 400 emplois supplémentaires).
L’emploi privé progresse à peine, +0,1 % en un an, soit +1 700 emplois. 
Avec 1 600 emplois supplémentaires, l’Ardèche affiche la plus forte 
croissance du nombre de salariés, devant la Haute-Savoie 
(+1 400 emplois). À l’inverse, l’Allier et le Cantal sont les 
départements où le recul est le plus important, avec des baisses 
respectives de 600 et 500 emplois sur un an. 
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 2. Évolution de l’emploi salarié

Note : Données provisoires pour le dernier trimestre et révisées pour les trimestres 
précédents ; données CVS, en fin de trimestre.
Champ : Emploi salarié total.
Sources : Insee, estimations d’emploi ; estimations trimestrielles Urssaf, Dares, Insee.

L’emploi intérimaire redémarre après neuf trimestres 
de baisse

En Auvergne-Rhône-Alpes, l’emploi intérimaire change de cap pour 
la première fois depuis début 2023 et augmente de 0,4 % au 
deuxième trimestre 2025, soit un gain de 400 emplois. Sur un an, la 
tendance reste néanmoins à la baisse, avec -2,7 % figure 3. 

 3. Évolution de l’emploi intérimaire

Note : Données provisoires pour le dernier trimestre et révisées pour les trimestres 
précédents ; données CVS, en fin de trimestre.
Sources : Insee, estimations d’emploi ; estimations trimestrielles Urssaf, Dares, Insee.

L’Ain et l’Ardèche portent l’essentiel de la hausse trimestrielle avec 
des progressions respectives de 6,4 % et 12,9 % (correspondant à 
+500 et +300 emplois) ; concernant l’Ardèche, cette forte 
progression s’explique par les besoins d’une entreprise industrielle. 
Sur un an, l’Ardèche se démarque également avec une croissance 
de plus de 60 % correspondant à 1 100 emplois supplémentaires 
sur la période. L’emploi intérimaire augmente aussi dans la Loire 
(+4,1 %) et dans l’Ain (+5,1 %). Il recule dans les autres 
départements, notamment dans l’Allier (-14,3 %), le Cantal (-13,0 %) 
et la Haute-Loire (-9,5 %). Le Rhône, plus gros pourvoyeur d’emplois 
intérimaires de la région, en perd 600 par rapport au premier 
trimestre 2025, et 2 200 sur un an (respectivement -1,7 % et -5,7 %).

Le tertiaire à l’origine du rebond de l’emploi

Le retour de la croissance de l’emploi au deuxième trimestre 2025 est 
essentiellement dû au secteur tertiaire, marchand hors intérim 
(+0,4 % soit +6 400 emplois) et non marchand (+0,2 % soit 
+2 000 emplois). L’hébergement-restauration, 11 % de l’emploi total 
du secteur, explique la hausse du tertiaire marchand hors intérim. Il 
contribue pour moitié à sa progression trimestrielle, avec 
3 100 emplois supplémentaires. Les services aux ménages 
augmentent de 1,2 % ce trimestre, contribuant à près de 25 % de 
l’évolution de l’emploi du secteur, alors qu’il n’en représente que 8 %. 

Le secteur tertiaire progresse dans l’ensemble des départements de la 
région au deuxième trimestre.
Sur un an, le tertiaire marchand hors intérim croît de 0,3 % 
(+4 300 emplois) et le tertiaire non marchand de +0,6 % (soit 
+6 400 emplois) figure 4.

 4. Emploi salarié par secteur

Secteur d’activité
Effectif au 

2e trimestre 
2025

Évolution par rapport
au 1er trimestre 2025

Évolution par 
rapport au 
2e trimestre 

2024
(en %)

Effectif %
France hors 

Mayotte
(en %)

Agriculture 27 100 200 +0,7 +0,1 +2,2

Industrie 510 000 -300 -0,1 -0,1 +0,0

Construction 193 000 -600 -0,3 -0,3 -1,6

Tertiaire marchand hors 
intérim

1 439 300 6 400 +0,4 +0,3 +0,3

Intérim 101 300 400 +0,4 +0,2 -2,7

Tertiaire non-marchand 996 500 2 000 +0,2 +0,2 +0,6

Ensemble 3 267 200 8 200 +0,3 +0,2 +0,0

Note : Données corrigées des variations saisonnières et arrondies pour les effectifs.
Champ : Emploi salarié total en Auvergne-Rhône-Alpes ou en France hors Mayotte.
Sources : Insee, estimations d’emploi ; estimations trimestrielles Urssaf, Dares, Insee.

L’emploi stagne toujours dans l’industrie et poursuit sa 
baisse dans la construction

Dans l’industrie, l’emploi salarié se maintient au cours du trimestre 
(-0,1 %) et est stable sur un an. Cette tendance est proche de celle 
observée au niveau national (-0,1 % sur un trimestre et -0,2 % sur un 
an). L’emploi continue de progresser dans les secteurs de l’énergie, 
eau, déchets, raffinage (+0,8 % soit +500 emplois) et de l’industrie 
agroalimentaire (+0,4 % soit +300 emplois). Ces évolutions 
permettent de compenser l’arrêt ou la baisse dans le reste de 
l’industrie, en particulier celle des « autres secteurs industriels » 
(-0,4 % soit -1 000 emplois) qui représentent près de la moitié des 
emplois du secteur figure 5. 

 5. Évolution de l’emploi salarié par secteur

Note : Données provisoires pour le dernier trimestre et révisées pour les trimestres 
précédents ; données CVS, en fin de trimestre.
Champ : Emploi salarié total hors intérim en Auvergne-Rhône-Alpes.
Sources : Insee, estimations d’emploi ; estimations trimestrielles Urssaf, Dares, Insee.

Le scénario est semblable sur un an : les hausses conjuguées dans 
l’énergie, eau, déchets, raffinage et dans l’industrie agroalimentaire 
compensent la baisse de l’emploi dans les autres secteurs 
industriels. Dans les départements de la région, l’emploi industriel 
est à l’arrêt ou diminue, comme dans l’Allier (-0,7 %), le Cantal (-0,6 %) 
et l’Isère (-0,3 %). Sur un an, le Rhône (+700 emplois), le Puy-de-
Dôme (+400 emplois) et la Drôme (+400 emplois) compensent les 
pertes d’emploi industriels touchant notamment l’Isère (-600), la 
Haute-Savoie (-300) ou encore la Loire (-300 emplois).
L’emploi dans la construction poursuit une baisse entamée au 
printemps 2022 : il recule de 0,3 % ce trimestre (-600 emplois) et de 
1,6 % sur un an (-3 100 emplois). Le Rhône, l’Isère et la Drôme 
concentrent près de 80 % des pertes d’emploi du secteur, alors qu’ils 
représentent seulement la moitié du total de ces emplois dans la 
région.



Le chômage toujours stable

Le taux de chômage localisé s’établit à 6,5 % de la population active 
au deuxième trimestre 2025, soit 0,1 point de plus qu’au trimestre 
précédent et 0,2 point de plus sur un an. Au niveau national, le taux 
de chômage est stable d’un trimestre à l’autre, à hauteur de 7,3 %, 
une valeur néanmoins supérieure à celle rencontrée un an 
auparavant (+0,2 point) figure 6. 
Dans la région, par rapport au trimestre précédent, la seule évolution 
notable, bien que légère, concerne le département de la Savoie, en 
hausse de 0,2 point. Dans les autres départements, le taux de 
chômage n’évolue pas.
En comparaison annuelle, le taux de chômage diminue de 0,2 point 
en Ardèche, mais augmente de 0,4 point dans le Rhône et de 
0,5 point en Savoie.

 6. Taux de chômage

Note : Données provisoires pour le dernier trimestre et révisées pour les trimestres 
précédents ; données CVS.
Source : Insee, Enquête Emploi et Taux de chômage localisé.

Les créations d’entreprises repartent à la hausse

En Auvergne-Rhône-Alpes, 33 600 entreprises sont créées au cours 
du deuxième trimestre 2025, soit une augmentation substantielle 
de 6,8 % par rapport au trimestre précédent, venant rompre un 
cycle de baisse ayant débuté au troisième trimestre 2024. Le 
rythme de créations d’entreprises se rapproche ainsi de nouveau de 
celui du deuxième trimestre 2024 (33 300). À l’échelle nationale, le 
nombre d’entreprises créées progresse également (+4,3 % par 
rapport au trimestre précédent) figure 7. 
Dans la région, l’ensemble des secteurs d’activité bénéficie de ce 
regain. Le secteur de la construction repart à la hausse (+19,5 %) 
après trois trimestres consécutifs de baisse. L’industrie progresse 
aussi fortement (+8,7 %), atteignant même un niveau historique 
de 2 300 créations d’entreprises sur un trimestre. Les créations dans 
les secteurs des services et du commerce croissent aussi par rapport 
au premier trimestre 2025 (respectivement +6,1 % et +4,6 %).
Les entreprises créées sous la forme de micro-entreprise augmentent 
moins fortement (+6,0 %) que les autres entreprises (hors statut de 
micro-entreprise) dites « classiques » (+8,4 %). La construction 
(+23,6 %) et l’industrie (+14,5 %) progressent plus particulièrement 
sous le régime classique. Cette tendance diffère du niveau national, 
où le statut de micro-entrepreneur croît plus que le statut d’entreprise 
classique (+5,1 % contre +2,8 %).
Sur un an, dans la région, les créations sous le statut « classique » 
progressent plus nettement, (+3,3 %), alors que les micro-entreprises 
stagnent (-0,1 %).
Toutefois, le statut de micro-entreprise concerne toujours deux 
nouvelles entreprises sur trois, proportion stable dans le temps, dans 
la région comme en France.
Les défaillances d’entreprises ont atteint un pic dans la région en 
avril 2025, avec 8 030 procédures de redressement judiciaire prononcées 
entre mai 2024 et avril 2025. Une légère décrue semble toutefois 
s’amorcer, pour s’établir à 7 980 en juin 2025 en cumul annuel. À 
l’échelle nationale, le nombre de défaillances continue de croître : elles 
atteignent 67 340 cas, un niveau jamais atteint depuis fin 1990.

 7. Évolution des créations d’entreprises

Note : Données trimestrielles corrigées des variations saisonnières (CVS).
Champ : Ensemble des activités marchandes hors agriculture.
Source : Insee, SIDE.

Construction : une reprise tant attendue qui demande 
confirmation

Au deuxième trimestre 2025, le nombre de logements commencés 
augmente aussi bien au niveau régional que national. Cependant, 
cette embellie fait suite à une forte baisse au trimestre précédent, et 
le nombre de logements commencés reste encore sous la barre 
symbolique des 10 000 logements, seuil dépassé une seule fois en 
deux ans. Le nombre de logements autorisés, indicateur avancé du 
nombre de logements commencés, continue d’augmenter pour le 
second trimestre consécutif, bien plus largement en Auvergne-
Rhône-Alpes (+28 %) qu’en France (+11 %) figure 8.

Le nombre de logements autorisés dans la région s’établit à 14 300 sur 
ce trimestre, alors qu’il n’était que de 9 700 il y a un an. Le mois de 
juin 2025 a été particulièrement riche en matière de logements 
commencés, aussi bien à l’échelle régionale que nationale, avec un 
niveau mensuel qui n’avait pas été aussi élevé depuis fin 2022.

Avertissement sur la construction
Si les estimations des autorisations sont solides, celles des logements 
commencés comportent une part d’incertitude non-négligeable du fait des 
perturbations des délais d’ouverture de chantier depuis la crise sanitaire. Les 
estimations des mises en chantier présentées dans cette publication sont donc 
susceptibles de donner lieu à des révisions significatives.

 8. Évolution du nombre de logements autorisés et 
commencés à la construction

Note : Données en cumul trimestriel, CVS-CJO, en date réelle estimée.
Source : SDES, Sitadel.



Hôtellerie en bonne santé, toujours grâce à la clientèle 
non-résidente

Au deuxième trimestre 2025, les touristes ont passé 5,7 millions de 
nuitées dans les hôtels de la région, soit une augmentation de 1,1 % 
par rapport au même trimestre de l’année précédente. La 
progression est toutefois plus marquée au plan national, avec un 
nombre de nuitées en hausse de 5,1 %.
Le dynamisme des nuitées est porté par la clientèle non-résidente, 
clientèle qui, quelle que soit sa nationalité, a son domicile principal 
à l’étranger (+5,3 % par rapport au deuxième trimestre 2024). Ce 
facteur favorise la bonne santé de l’hôtellerie régionale, alors que la 
clientèle résidente baisse légèrement (-0,4 %). On retrouve ce 
même constat au plan national pour les nuitées hôtelières des non-
résidents (presque +11 %) avec une clientèle résidente qui croît 
de 1,9 % figure 9. 
Cette hausse de la fréquentation hôtelière au deuxième trimestre 
2025 est surtout imputable à un bon mois d’avril (+10 %), venant 
compenser un mois de mars en baisse dans la même proportion.
Le nombre d’heures rémunérées dans l’hôtellerie régionale suit une 
évolution comparable à celle de la fréquentation (+0,7 %) au 
deuxième trimestre 2025, par rapport à l’année précédente. Dans 
l’Ardèche et la Drôme, il augmente assez fortement, respectivement 
de +5,2 % et +4,3 %, tandis qu’il diminue le plus nettement dans 
l’Allier (-4,8 %) et la Loire (-3,7 %). Dans la restauration, le nombre 
d’heures rémunérées augmente de 1,2 %. Tous les départements 
progressent, excepté le Puy-de-Dôme (-4,1 %) et le Cantal (-0,7 %). La 
Loire, l’Allier et l’Ardèche affichent les taux de croissance les plus 
importants (respectivement +4,3 %, +3,8 % et +3,3 %). 

 9. Évolution du nombre de nuitées totales dans les 
hôtels par rapport au même mois de l'année précédente

Note : Le dernier mois est provisoire. Données mensuelles brutes.
Source : Insee, en partenariat avec les comités régionaux du tourisme (CRT) ; enquête de 
fréquentation dans les hébergements touristiques.
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 Pour en savoir plus
• « Les incertitudes assombrissent les perspectives d’activité et d’emploi », Insee Conjoncture Auvergne-Rhône-Alpes n° 48, Juin 2025.
• Bilan économique 2024 : « Entre stabilité économique et défis sectoriels», Insee Conjoncture Auvergne-Rhône-Alpes n° 47, Juin 2025.
• « Pas de confiance, un peu de croissance », Note de conjoncture nationale , Insee, Septembre 2025.
• « Au deuxième trimestre 2025, l’emploi salarié est en hausse dans la moitié des régions », Insee Informations rapides n° 238, septembre 2025.
• Tableau de bord de la conjoncture : https://www.insee.fr/fr/statistiques/2121840.

 Contexte international – L’économie mondiale résiste 
au protectionnisme américain, timide lueur pour 
l’investissement en zone euro
Depuis le début de l’année, l’économie mondiale a résisté à l’augmentation 
des droits de douane des États-Unis à des niveaux inédits depuis la Seconde 
Guerre mondiale. Le commerce mondial s’est envolé à l’hiver, les entreprises 
américaines constituant des stocks avant l’instauration des nouveaux tarifs, 
puis a connu un repli modéré au printemps. 
L’économie américaine ralentit, car le marché du travail se grippe, mais elle 
semble loin d’une récession. La zone euro est affaiblie, mais une lueur 
d’espoir y apparaît, car l’investissement y reprend quelques couleurs. Après 
deux ans de récession, l’Allemagne amorcerait un redressement, tandis que 
la croissance serait plus vigoureuse en Italie, et surtout en Espagne.

 Contexte national – En France, pas de confiance 
mais un peu de croissance
En France, la croissance a bien résisté au printemps (+0,3 % après +0,1 %) 
et ne décrocherait pas d’ici la fin de l’année (+0,3 % à l’été puis +0,2 % en fin 
d’année) : le PIB augmenterait ainsi de 0,8 % sur toute l’année 2025, mais 
essentiellement parce que quelques branches maintiennent l’activité à flot 
(tourisme, marché immobilier, aéronautique, agriculture). Toutefois, la 
consommation n’embraye pas : malgré l’inflation modérée (+1,2 % sur un 
an prévu en décembre), les achats sont peu dynamiques et le taux 
d’épargne bat chaque trimestre un nouveau record à la hausse.
Au deuxième trimestre 2025, l’emploi salarié a surpris à la hausse 
(+52 000 emplois). L’effet du durcissement des politiques de l’emploi se 
matérialiserait toutefois en fin d’année : l’emploi en alternance, pour lequel 
l’essentiel des embauches ont lieu en septembre, se retournerait en effet 
en prévision. Le taux de chômage augmenterait un peu, passant de 7,5 % 
de la population active au deuxième trimestre 2025 à 7,6 % en fin d’année.
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